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Theresa May l'emporte
face aux Brexiters
ROYAUME-UNI Accord du gouvernement sur la création d'une zone de libre-échange

Royaume-Uni de 1937 à 1940).
Vendredi, lors du séminaire

gouvernemental, Boris Johnson
a d'abord longuement pris la pa-
role pour dire tout le mal qu'il
pensait de la «zone de libre-
échange» avec l'Union euro-
péenne que Theresa May sou-
haite créer après le Brexit, pour
maintenir les échanges de biens
entre l'île et le continent.

LONDRES Selon la presse dominicale, le
DE NOTRE CORRESPONDANTE numéro 1 de la diplomatie bri-

Les députés pro-Brexit de tannique aurait m~me ave,:ti
droite les plus radicaux Mme Mayet ses collegues qu Ils
sont furieux. Mais, pour allaient « devoir faire passer de

une fois, leur courroux n'est pas la merde pour de l'or», s'ils sou-
dirigé contre la Première mi- haitent que l'accord imaginé par
nistre, Theresa May. C'est à Bo- le 10 Downing street remporte
ri~ Jo~nson, ,le ministr;e"des M- l'unanimité auprès du parti
falres etrangeres, cense etre leur conservateur et de l'opinion pu-
représentant offici~uxau sein du blique.
gouver~ement, qu Ils e~ veulent. Cependant, à l'heure du dîner,

Les elus de Westmmster a~- M. Johnson s'était rangé der-
cusent M. Johnson de les aVOIrrière l'avis de la majorité des 27
trahis en « agitant le drapeau ministres réunis à huis-clos:
blan,c de .l'~paise~ent ». «Où plutôt que de démissionner sur
est-û passe ?, smterrog~ le une question de principe et ris-
conservateur Andrew Bn~gen quer la chute du gouvernement,
dans les colonnes du Maû on l'ex-maire de Londres a préféré
Sunday, dim~c~e. A~ Ch~- rentrer dans le rang.
quers, vendredz, zl fallaz~ qu zl Ses collègues Brexiters - dont
prenne . exemple, sur Wz.nston David Davis, chargé du Brexit _
Churchûl, so~,heros.,Au heu ,de ont adopté la même attitude do-
cela il s'est remcarne en Nevzlle
Chdmberlain» (NDLR, qui a cile face à Theres~ May, leur
été Premier ministre du cheffe de file. «Je deteste (cet ac-

••..Theresa May doit
à présent obtenir
le soutien des députés
conservateurs pro-Brexit.
••..Boris Johnson
accusé de trahison
par les Brexiters.

cord) mais je vous soutiendrai
quelle que soit la décision que
vous prenez », aurait affirmé
Andrea Leadsom, cheffe de la
majorité ministérielle à la
Chambre des Communes et ex-
rivale de Mme May au leader-
ship du parti conservateur en
juillet 2016.

L'intervention de Michael
Gove, le ministre de l'Environ-
nement, aurait achevé de
convaincre les ministres favo-
rables à une rupture radicale
avec l'DE de mettre leur désac-
cord en sourdine. Dans des
termes plus choisis que ceux uti-
lisés par Boris Johnson, M.Gove,
ex-leader du Vote for Leave pen-
dant la campagne référendaire
de 2016, a déploré le caractère
trop contraignant de l'accord
proposé par Theresa May, pour
finalement renouveler sa
confiance à Theresa May. «Je
pense que nous devrions tous
soutenir la Première ministre et
la soutenir dans ses efforts », a-
t-il conclu en milieu d'après-mi-
di vendredi.

Fort de cette conviction, Mi-
chael Gove a défendu le «com-
promis» gouvernemental dans
les médias dimanche, au nom
du « réalisme ». Il a notamment
insisté sur l'indépendance que le
Royaume-Uni retrouvera en
matière d'immigration après le
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Brexit, puisque la libre circula-
tion des citoyens européens
entre le continent et la Grande-
Bretagne sera révoquée. Le mi-
nistre de l'Environnement a éga-
lement mis l'accent sur le fait
que les services, qui pèsent pour
80 % dans l'économie britan-
nique, ne seront pas concernés
par « le nouveau modèle doua-
nier» que Theresa May veut
nouer avec l'UE.

« Si l'Union européenne fait
preuve de mesquinerie et se
montre rigide, nous devons nous
tenir prêts à quitter les négocia-
tions sans accord», a tout de
même déclaré Michael Gave di-
manche, pour tenter d'apaiser
les députés conservateurs pro-
Brexit emmenés par Jacob Rees-
Mogg. Les membres du Euro-
pean Research Group redoutent
que le Brexit ne se transforme
« en le pire des mondes, un trou
noir duquel le Royaume-Uni se-
rait àjamais un Etat-vassal en-
glué dans le goudron réglemen-
taire etjuridique de l'UE ».

Lundi, Theresa May devra les
persuader du contraire lors
d'une réunion avec le groupe
parlementaire conservateur des
Communes. Le livre blanc qui
détaille la «proposition com-
mune» de son gouvernement
sur les futures relations com-
merciales avec l'UE sera publié
jeudi. _
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L'ACCORD

AMANDINE ALEXANDRE

Un autre
« caramel mou )) ?
Depuis vendredi, les Brexito-
logues s'interrogent sur la
nature exacte de « l'accord
collectif» du gouvernement
britannique sur les futures
relations commerciales avec
l'U E.Le document de trois
pages publiés à l'issue du
séminaire gouvernemental
reste très vague sur un
nombre considérable de
points pourtant cruciaux. Par
certains aspects, la «zone de
libre-échange» qu'appelle de
ses vœux la Première mi-
nistre s'apparente au modèle
norvégien. Mais quels sont
ces fameux «moyens techno-
logiques» évoqués par Dow-
ning street qui permettraient
d'éviter les contrôles doua-
niers aux frontières entre le
Royaume-Uni et l'UE? Par
ailleurs, est-il envisageable
de proposer un accord à l'UE
qui ne s'applique qu'aux
biens et n'englobe pas égaIe-
ment les services? L'impres-
sion générale qui se dégage
pour l'instant est que
Londres a proposé un nou-
veau « fudge », littéralement
un « caramel mou» qui colle
aux dents et dont on ne sait
quoi faire.

A.A.
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